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 délib. 2011- 132
MODIFICATION N°6 du PLU
Intervention de Paul EUZIERE,

Président du groupe « Grasse à Tous »

Cette délibération modifiant le Plan Local d’Urbanisme est un fourre-tout qui propose, tout à la fois, de voter des modifications insignifiantes et d’avaliser des opérations qui modifieraient complètement certains quartiers.
Il aurait été souhaitable, comme je l’ai dit lors de son premier examen le 31 mars, que cette délibération soit scindée en plusieurs afin que chacun puisse se prononcer clairement sur ce qui est proposé.

Il y a bien évidemment des suppressions ou des modifications de servitudes d’urbanisme auxquelles nous sommes favorables : la réduction de l’emprise pour l’aménagement du Carrefour des Santons (route de Cannes) ou la suppression de l’aménagement de la voie de désenclavement rue du Palais de Justice.

Sur d’autres modifications, nous nous interrogeons, par exemple sur la suppression de l’emplacement réservé à un parking à Plascassier.

Idem pour la réduction d’1/2 ha (1/6ème du projet) de l’emprise pour le Conservatoire des Plantes à Parfums et Médicinales.

Par contre, nous sommes en total désaccord avec la construction du funiculaire « téléporté » -qui, outre les coûts énormes d’investissements (42 millions d’€) et de fonctionnement (600 000 € / an) pour 3400 à 4000 voyageurs par jour !- passerait sur deux espaces très fréquentés : la cour du collège Carnot et le Jardin des Plantes.
Lors du précédent conseil, nous avons souligné que quelles que soient les garanties dont pourrait nous assurer le constructeur, le risque 0 d’incidents mécaniques, de chute d’objets, d’arrêt du fonctionnement n’existe pas. 

Nous partageons donc l’émotion légitime des personnels du Collège Carnot, des enseignants et des parents.

Il nous paraît, au plan de la sécurité publique, sinon de l’esthétique urbaine, totalement inacceptable qu’un funiculaire passe au dessus de la cour d’un collège recevant des centaines d’élèves et d’un jardin public qui est à quelques dizaines de mètres du Secteur Sauvegardé.
Nous nous interrogeons d’ailleurs, au plan patrimonial, sur la compatibilité esthétique d’un tel équipement avec le règlement du Secteur Sauvegardé et avec un PSMV tatillon et contraignant pour nos concitoyens propriétaires dans le Centre Ancien qui vont avoir à détruire des surélévations du bâti parfois centenaires pour respecter le « velum » - la pente des toits – alors qu’on voudrait imposer dans le même voisinage un funiculaire traumatisant et inintégrable dans le site.

Quant aux modifications concernant le quartier des Marronniers, Mme Bernadette Bétheuil-Ramin donnera son avis sur ce dossier qu’elle connaît bien.[image: image1.png]
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